
Les 250.000 francs de Prix 
de notre Grand Concours 
de la " Profession Préférée " 

LISTE DES GAGNANTS 

Nous avons publié la Hfte des miUe 
H T cent soixante premiers gagnants de 
notre € GRAND CONCOURS DE LA 
PROFESSION PREFEREE ». concours 
ami nous a permis d'offrir une somme de 
90000 rrancs e n espèces au f prix ; 
un 2* prix d'une valeur de 23.000 francs : 
un J* d'une valeur de 8.800 francs ; un 
4», d'une valeur de 8.000 francs ; « n 5«, 
d'une valeur de 4.075 francs : de nom
breux postes de T. S. F., phonos, bicy
clettes, machines à coudre, montres-
bracelets, chronomètres, pendules, etc. 

Nous donnons ci-dessous la suite de 
la Uste des D E U X M I L L E heureux 
gagnants . 

Du 1.M7* au 1.74S* Prix, une M M l 
valeur 1» francs. 
1.S*3t» Prix. — M. BOUILLON Roger, 

rue Despinoy, N" 11, à VALEN-
CIENNES. 

M M * Prix. — M. MAENHAUT Henri, 
ra"de la Bassee , à VERMELLES 

1 4 U * Prix. — M. Michel MARQUANT, 
rue Serpentine, N» 19, à TOUR
COING. 

m t - prix. — M. D E S R E U X Achille, 
rue de la Longue-Chemise. N" 19, à 
R O U B A I X . 

M M * Prix. — M. Emile COUSIN, rue 
Sadi-Carnot. à EMMERIN. 

M M * Prix. — Mlle Odette DECOTTI-
O N I E S , rue Louise-Michel. N" 13, a 
WASQUEHAL. 

\MT Prix. — M. SALEZ Arnould. rue 
Collinière. N» 80. à SAINT-AMAND. 

t j M * Prix. — Mme F O N T A I N E Yvonne. 
m e du Cheval-Gris, N° 43, à CA
LAIS. 

^M^• Prix. — M. LANNOY - BENOIT, 
rue S imon. N" 9 bis, à CARVIN. 

M70* Prix. — M. DUHAMEL Louis, rue 
du Marais, à F O U Q U I E R E S - LEZ-
BETHUNE. 

M71* Prix. — Mme DUPLOUY Thérèse , 
rue Titlsse. N° 20. à AUCHEL. 

MTJ* Prix. — M. LEMPENS Denis , rue 
de Souchez, à LIEVIN. 

U T J . Prix. — M. S P L I N G A R T Achille. 
rue Thibaut . N° 10, à CARVIN. 

M7«* Prrx. — M. B U Q U E T Désiré, rue 
du Milieu, N» 47, à AUCHEL. 

1.675* Prix. — M. LUCAS Joseph. Cité 
de la Verrerie, à WINGLES. 

1J78* Prix. — Mlle DELOFFRE Llna. 
rue Chambery, N» 11, à EILLY-
MONTIGNY. 

M77* Prix. — M m e DKT .TIENNE- LE -
G R A N D , rue d'Avesnes, à AVES-
NELLE8. 

M 7 t * Prix. — M. BEUCHELS Julien, rut 
Saint-Charles , N" 8. à R O U B A I X . 

147»» Prix. — M. D E S F O N T A I N E Mar
cel, rue de Béthune , N ' 55, à AU
CHEL. 

M M * Prix. — Mlle MORIAU Marie-
Louise, rue Emile-Zola, à ERRE. 

M a i * Prix. — Mme S T U R B E A U X Fla-
vle, rue Edouard - Vail lant, N" 7, a 
R O U B A I X . 

U i r Prix. — M m e Flore DELTOMBES. 
rue Leuridan - Noclain, N» 21, 
WATTRELOS. 

MS3* Prix. — M. FLORIN Albert, rue 
d* Leers, N" 520 bis, à WATTRELOS 

M*4* Prix. — M. LASSELIN Edmond, 
" r u e Pasteur, Nu 20. à ' A N Z I N . 

1485* Prix. — Mlle TTXMENT Renée. 
rue Nouveau-Monde, N" 37, à HAS-
NON. 

IMf Prix. — M m e P A R E N T Gabrielle, 
rue de Lys, N» 4, à LEERS. 

1487* Prix. — M. V I E U X Raoul, rue 
Pasteur, N ' 33, à HALLUIN. 

1.MS* Prix. — M. NAVEZ Georges, rue 
Pascal . N» 37, à L U X E . 

1489* Prix. — M. MARETTE Roger, rue 
du Oénéral-Mangin, à ARMEN-
T I E R E S 

MtO* Prix. — M. GAMACHE Louis fils 
rue P.-E-Martin, N» 60, à LE POI 
RIER. 

1481* Prix. — M. DECOCK Julien, rue 
des Coulons, N° 53, à T O U R C O I N G 

M M * Prix. — M. LETTENNE Louis, rue 
d u Pont-dc-Douai. à LALLAING. 

1.MJ* Prix. — Mme G A I G N E U R - MA 
TAY, Quai de la Gendarmerie , a 
CALAIS 

M M * Prix. — M. A N S A R T Jean, rue r>e 

l a Rose, à B U G N I C O U R T . 
14SC* Prix. — Mme VERHAERT Hor-

tense . rue des Longues-Haies, N- 163, 
à R O U B A I X . 

M M * Prix. — M. JOLY Fernand. rue 
Waldeck-Rousseau, N° 89. à BRUAY-
SUR-ESCAUT. 

1487* Prix. — M. Jules CLEMENT, ruu 
Saint-Maurice. N" 48, à R O U B A I X 

•4M* Prix. — M. Marcel D E S O R 
MEAUX. rue Parmentier, N» 11, a 
O N N A I N G 

14*8* Prix. — Mlle Michel ine DEL 
CROIX, place d'Armes. N» 30, a 
D O U A I . 

1.788* Prix. — Mlle Marcelle SENECHAL 
rue Victor-Hugo, N° 56. à ESCAU-
DAXN. 

1.781* Prix. — Mme Veuve LOURME 
Marcelle , rue Régnard, N° 29, à 
LENS. 

• <«.£• ^ • 
VKZ 

1.78* Prix. — M m e DELADJE Yvette. 
avenue Dorxhie, N° 2, à IiTT.LK 

1.703* Prix. — M B O U C H A R T Léon, 
chemin de Ceinture, à V A L E N -
CTENNES. 

1.704* Prix. — M m e S E Y R A T Eva. à LE 
QUESNOY. 

1.705* Prix. — M m e D A V I D Mathilde, 
rue de Jemmapes , N° 33, à TOUR
COING. 

1.706' Prix. — M. A N D R Œ S Jules Fus . 
avenue Kleber prolongée, à MALO-
LES-BAINS. 

1.707* Prix. — M m e H I D R I O Reine. 
avenue But in , N° 49, à LIT,LE. 

1.708* Prix. — Mlle Jeanne DUMOULIN 
rue Thlers . a ANICHE. 

1.708* Prix. — M. B O S S U T Emile, rue 
d"Hem, N» 45, a FLERS-BOURG. 

1.718* Prix. — M. Fél ix PEERE, rue 
Jean-Jaurès . N» 298. a CROIX. 

1.711* Prix. — M. Alfred G R A U , rue de 
la Hotte , N* 11, a H A U B O U R D I N 

1.712* Prix. — M m e CELERIER Marie. 
Caserne Dumont - d'Urville, a FA 
L A I S E 

1.713* Prix. — Mme LERICHE Germai
ne, rue Centrale, N» 4, a CAUDRY 

1.714* Prix. — M m e Vve H U B E R T Mar
the, rue de Fouquières, N° 8, à BIL-
LY-MONTIGNY. 

1.715" Prix. — M m e Genev iève LE -
CLERCQ. rue de l O m m e l e t , N» 115, 
à R O U B A I X . 

1.716* Prix. — M. Lucien D E L F O R G E 
rue des Près, à G O N N E H E M . 

1.717* Prix. — M. T H O M A S Emile, rue 
Frévillers, à M A G N I C O U R T - EN 
COMTE 

1.718* Prix. — M. B R O D E Alphonse, rue 
Jean-Jaurès . N» 43, à R A I S M E S . 

1.719* Prix. — M m e M O R T R E U X Léo-
nié. rue Nat ionale , N» 14 bis, à AN-
NŒULLIN. 

1.720* Prix. — Mme Vve CAMPAGNE, 
rue des Alouettes , N» 20, à BULLY 

1.721* Prix. — M m e B O U L A N G E R Si
mone , rue du Dépôt , N» 28, à 
MARCQ-EN-BARŒUL. 

1.722* Prix. — M m e G R A R D Zulma. rue 
Daubresse-Mauviez, N° 179. à MONS-
E N - B A R Œ U L . 

1.723* Prix. — M. J . - B t e D U B O C A G E 
rue Constant-Duti l leux, N° 60, à 
DOUAI. 

1.724* Prix. — M. THELLIEZ Charles , 
rue des Alpes, N» 38, à B R U A Y . 

1.725* Prix. — M m e D O O M S M . J e a n n e . 
rue Bayart . N» 27. à R O U B A I X . 

1.726* Prix. — M. D E L A C O U R T Léon, 
rue d u Rempart , N» 27, à VALEN-
CIENNES. 

1.727* Prix. — M . P L O U C H A R T - B E -
T R E M I E U X , cité Gal l iéni , N" 23, à 

R Œ U L X . 
1.728* Prix. — M. DE R U Y V E R Paul, rue 

Jules-Guesde, N» 44, à HELLEMMES. 
1.729* Prix. — M. VION Octave. H a m e a u 

Bel levue. N° 197, à DENAIN. 
1.730* Prix. — Mme DUMETZ B e r n a 

dette, à AMETTES. 
1.731' Prix. — M. François HALLUIN. 

rue des Nonnet te s , à MARCHIEN-
NES. 

1.732* Prix. — M. MAUQTJET Jules , rue 
de Caucheri, N<> 11, à DOUAI . 

1.733* Prix. — M. D E S C A M P S Roger, 
rue Carlos-Davaine, N" 19, VIEUX-
CONDE. 

1.734* Prix. — M. DELPLANQUE Emile 
rue la Chapelle , N» 16. WALLERS. 

1.735* Prix. — M m e Veuve TET,LIEZ 
Anna , rue Fontel laye , N" 29, à LE 
CATEAU. 

1.736* Prix. — Mme MARIAGE, route 
de SOMAIN, N» 10, a FENAIN. 

1.737* Prix. — M. H A R B O N N I E R Oscar. 
Grande - Carrière, N* 8, à B E R L A I -
MONT. 

Ce dernier lauréat a donne comme ré
ponse à la question subsidiaire le chiffre 
280 ; différence avec 1.045, nombre 
de concurrents ayant trouvé la liste-
type : 7S5. 

Lire demain la suite de la liste 
des 2.000 heureux gagnants. 

RADIO P.T.T. NORD à LILLE (247 m. 8) . 
— Jeudi 24 Janvier. — 8 h. : Revue de la 
Presse Parisienne du matin . — 8 h. 80 : 
Disques : La Cucaracha. orchestre de 
danse c Groupe National » avec chant en 
espagnol : Rumba-Tamba. — 11 h. : HaleU, 
de Bordeaux Lafayette : Concert organisé 
par l'Arca. avec le concours de son ar-
chestre-Jazz, 12 musiciens (direction A. 
Rambeaud) : Bonjour Mademoiselle Parla, 
step ; The mooeh, fox ; On est si bien 
dans tes bras, musette ; Nataciia, fox 
russe , Vienne enchantée, valse viennoise 
(Lucchesl) ; Hold m y hand. f o x : Un rln-
con de Solelad, tango ; Palmlra. rumba ; 
Cheerful Unie carful, fox : In the sky 
above, slow-fox ; On e n sue une ? Java ; 
En avant, fox-chanson tzigane : Arancl, 
rumba : Je n'ose vous dire, fox : Troubla 
In paradlse. fox-slow ; Blguln' qu'a pas 
fini, bigulne ; Mlnuto de Locura, tango ; 
Jet hot foo. fox 11g : Nuits moscovites, 
valse : Lola, paso doble : A la Varenne, 
Java ; Here's-the sun agaln, fox ; Zambra, 
danse gitane : Rencor. tango : L'amour 
c'est ça Madame, step fox. — 12 h. 10 : 
d'Alpes Grenoble : Concert avec le con
cours de Mme Madeleine Clavel-Mayer. de 
l'Opéra-Oomlque et de l'orchestre de la 
Station : Les cent vierges, ouverture (Le-
coq) : Toujours en grand tram, valse 
(Tanslateur) : Comtesse Marltza, fantai
sie (Kalman) : Mme Magdelelne Clavel-
Mayer : Héraclès (Haendel) : Aime-mo! 
(Bemberg). — 13 h. : Relais de Parts 
P. T. T. r Nouvelles. — 13 h. 15 : Suite d u 
concert : Lucio sllla. ouverture (Mozart) ; 
Vales (Auguste Durand) : M. Ferrand : 
Elégie pour violoncelle (Massenet) ; VII-
lanelle pour violoncelle (Oudohoorn) ; 
Scène orientale (Armandola). Chanson 
Joyeuse (Rtmsky Korsakow) ; Prélude 
(Rachmanlnoff) : Don César de Bazan 
(Massenet). — 14 h. : Matinée enfantine 
de Grand-Papa Léon offerte par l'A. R. N. : 
Primevère, valse à l'accordéon par M. Mau
rice Crépln ; Bêtises, sketch. Interprété 
par Bécassine : Les malheurs de Sophie, 
musique enregistrée; Quelques prodiges de 
Mademoiselle Lucette, histoire dite par 
Orand-Papa Léon : « A table », comédie 
interprétée par Mme Lecomte. Bécassine 
et Mme Darlex : Recettes et trucs de 
Tante Ginette ; Les deux portières, duo 
comique, interprété par Bécassine e t Au
bergine : Causerie de Mme de Surgère : 
Courrier des Priquets et Prlquettes ; Tour 
de micro des speakers Priquets. — 17 h. : 
Diffusion du cours public donné par 
M. Hubert, doyen de la Faculté « L'Homme 
au Travail ». — 18 h. ; Relais du Poste 
Régional Parisien : Demi-heure artistique. 

— 18 h 30 : Radio Journal. — 19 h. 30 : 
Cours. Communiqués. Rappel des deux 
derniers tirages des primes. Disques : 
Echos pyrénéens, tyrolienne : La virtuose 
du trottoir, tyrolienne : Au bercail. — 
19 h. 45 : Quart d'heure polonais : Marche 
des Légionnaires, air militaire : La Noce 
Montagnarde, chanson populaire ; Wojon-
ka, air militaire : Dans la forêt, chanson 
populaire, chœur. - - 20 h. : Indication de 
l'heure. Résultats du tirage des primes. 
Disques : Quart d'heure de chansons : 
Il existe encore des bergères ; Beau jardin 
d'amour, mélodie : Ton cœur c'est ma pa
trie, mélodie : La danse a travers les 
âges ; Les surprises du téléphone : Elle ; 
Au Jardin de l'amour : La Courroie ; En
core un tour de chevaux de bols. — 
20 h. 30 : Concert de musique enregistrée 
organisé par l'A. R. N. : Vincennes, pas 
redoublé ; L'Angevine, polka ; Marche 
grecque ; Polka des fauvettes ; Odéonla, 
valse acrobatique ; Ciné - Cinéma, one 
step accordéon ; Le pâtre des grands bou
levards : Chez le Commissaire, par Bach 
et Laverne ; Germain Germaine, one step. 
— 21 h. : c En famille ». chronique de 
l'A. R. N — 21 h. 15 : Suite du concert 
de musique enregistrée : Entrée des gla-
dlateui s : Vieux camarades ; Valse tyro
l ienne ; Rose Mousse ; Combien perfides 
sont les femmes, tango : Marche de Nina 
Rosa : Déjeuner d'amoureux, fox : Le tara-
tata, two step ; Tout le monde en parle, 
marche ; Le fils à papa, fox ! Si les hom
mes n'étalent plus amoureux : Mon 
tram de banlieue, chant ; Première valse, 
solo de cymbales : La belle Romarin : La 
femme â la rose, chant ; Tes roses ; 
Frères Joyeux ; Danse Japonaise aux lan
ternes ; Pour fêter un rêve, chant ; Le 
Marinier : Rose France, valse ; Papa me 
l'avait dit, marche : Carditella. polka mu
sette. — 22 h. 30 : Relais de Radio Paris : 
Concert de nui t : Suite en ré (Vincent 
d'Indy) : Printemps (Caude Debussy) ; 
Shéhérazade (Maurice Ravel) , Mme Ger
maine Martlnelll ; Ouverture des Pêcheurs 
de Saint Jean (Wldor). 

LIES SKXDtëTS 

BRUNET le poste de confiance 
LE NORD ELECTRIQUE 

8. Rue du Palals-Rihour — T.n.T.ir 
960 

Las gagnants peuvent retirer 
leurs prix dans les bureaux du 
« Réveil du Nord D, 186, rue de 
Paris, à Lille, la semaine • da 9 h. 
a midi et da 14 à 18 heures. 

Rappelons à ee sujet la texte du 
dernier paragraphe du règlement 
disant i 

Dés la publication des noms, tes 
gagnants pourront se présenter en 
nos bureaux 18S, rue de Paris, ù 
Lille, pour retirer leur prix. Les 
gagnants auront à justifier de lew 
identité Les trais d'envoi seront ù 
la charge des bénéficiaires qui de
manderont l'expédition tle leurs prix 

Les lots pourront être retires, 
exceptionnellement, le dimanche 
27 janvier, da 9 heures à midi. 

RADIO PARIS (1.648 m. 3 ) . — 6 h. 46 : 
Culture physique. — 7 h. : Disques. — 
7 h. 15 : Presse Météo. — 7 h. 45 : Culture 
physique. — 8 h. : Disques. — 12 h. : 
Causerie pédagogique. — 12 h. 16 : Con
cert d'orchestre — 13 h. 20 : Bourse. — 
18 h. : Les livres, par Jacques Chabannes. 
— 18 h. 15 : Météo. Causrle. — 18 h. 85 : 
Causerie médicale. — 18 h. 50 : Dialogue. 
Frédéric Lefèvre et *Roger Vercel. — 
19 h. 6 : Causerie économique. — 19 h. 20 : 
Presse anglo-saxonne. — 19 h. 30 : La vie 
pratique. — 2 Oh. : Musique de chambre, 
poésies et mélodies. — Au cours du con
cert, de 20 h. 30 à 20 h. 45 : Revue de la 
Presse du soir. Prévisions météorologiques. 
— 21 h. 16 : Informations. Chronique 
par Paul Reboux. — 22 h. 30 : Musique 
de danse. 

TOUR EIFFEL (1.389 m.) . — 12 h. 30 : 
Paris P . T . T . — 13 h : Bourse. — Infor
mations. — 13 h. 16 : Bourse. — 13 h. 30 : 
Chronique agricole. — 13 h. 40 : Chronique 
du travail. — 13 h. 50 : Chronique colo
niale. — 14 h 10 : Chronique aéronau
tique. — 14 n 20 : Chronique féminine : 
< La femme moderne ». par Mme DuthlL 
— 14 h 30 : Bourse de Commerce. — 
14 h. 45 : Stat ion coloniale. — 15 h. 45 : 
Bourse. — 16 h. : Tourisme. — 18 h. 10 : 
Chronique littéraire. — 16 h. 20 : Changes. 
— 16 h 30 : Bourse de Commerce. — 
17 h 6 : Paris P . T . T — 17 h. 45 : Infor
mations. — 18 h. 30 : Théâtre. — 18 h. 45 : 
Actualités — 19 h. 16 : Météo. — 19 h. 25 : 
Résultats des courses. — 19 h. 30 : Evo
lut ion de Paris, par M. de VUlefosse. — 
19 h. 4b : Pour la Jeunesse, par Benjamin. 
— 20 h. 15 : Informations.. — 20 h. 30 : 
Quatuor de saxophone de Paris. 

POSTE PARISIEN (312 m. 8) . — 7 h. 10 : 

Réveil en fanfare et concert. — Au coui 
d* l'émission, â 7 h. 30 et â 8 h. 30 
Revue de la Presse. — 8 h. 5 : Concert. -
12 h. 5 : Musique régionale. — 12 h, 46 : 
Disques — 18 h. 26 : Cours financiers. — 
18 h. 60 : Actualité économique. — 
19 h. 4 : Disques. — 19 h. 7 : Journée 
sportive. — 10 h. 10 : Journal parlé. — 
19 h. 28 : Disques. — 19 h. 4 3 . Actua
l ité aéronautique. — 19 h. 60 : Disques. 
— 20 h. 16 : Concert. — 20 h. 46 : Cau
serie Candide. — 21 h. : En correction
nelle. — 21 h 30 : Nouvelles en vint* 
mots de l'Ouest-Joumal. — 21 h. 46 : 
Une soirée a l'Alcazar d'été en 1867. de 
José de Berys. — 22 h. 90 : Musique lé
gère. 

RADIO STRASBOURG (349 m. 2 ) . — 
10 h. 46 : Disques. — 11 h. : Marseille 
Provence. — 12 h. : Concert. — 12 h. 80 : 
Informations. — 12 h. 46 : Disques. — 
13 h. : Bourse — 13 h. 6 : Disques. — 
16 h. 46 : Causerie. — 17 h. : P. T. T. 
Nord. — 17 h : Causerie sur le droit : 
c Le chèque ». par M. Marcel Nast. — 
18 h. 15 : Causerie sur les métiers. — 
18 h. 30 : Diction. — 19 h. 30 : Commu
niqués. — 19 h 46 : Tour Eiffel. — 
20 h. 16 : Informations, en allemand. — 
20 h. 20 : Presse e n allemand. Communi
qués, en allemand. — 20 h. 86 : Depuis 
le théâtre de Mulhouse : pièce en dia
lecte alsacien. — 23 h. : Presse. 

RADIO TOULOUSE (328 m. 6 ) . — 8 h. : 
Concert. — 8 h. 30 : Informations. — 
8 h. 85 : Accordéon. — 8 h. 46 : Chanson
nettes . — 12 h. : Orchestre d'opérette». 
— 12 n 30 : Informations. — 12 h. 40 : 
Le quart-d'heure des auditeurs. — 13 h. : 
Informations. — 13 h. 5 : Extraits de 
films. — 13 h. 15 : Orchestre viennois. •— 
13 h. 30 : Airs d opéras-comiques. — 
13 h . 46 : Musique militaire. — 14 h. : 
Informations. — 18 h. 15 : Orchestre 
symphonlque. — 18 h. 30 : Mélodies. — 
19 h. 10 : Airs d'opérete*. — 19 h 
Informations. — 19 h. 46 : Orchestre de 
salon. — 20 h. 40 : Orchestre musette . — 
21 h. 46 : Musique militaire. — 22 h. : 
Extraits de films — 22 h. 15 : Informa
tions. — 22 h. 30 : Concert sur « Les Bri
gands » (Offenbach). — 23 h. 6 : Orches
tre symphonlque. — 23 h. 16 : Mélodies. 
— 23 h. 30 : Soll divers. — 23 h. 60 : Airs 
d'opéras-comiques — 24 h. : Informations. 

RADIO-NORMANDIE (208 m.) . — 12 h. 
Musique militaire. — 12 h. 30 : Informa
tions. — 13 h. : Matinée enfantine. — 
16 h. : Musique de danse. — 16 h. 30 : 
Emission enfantine. — 16 h. 46 : Musique 
de danse. — 17 h. 15 : Orchestre de salon 
Alfredo Campoll. — 17 h. 45 : Musique 
légère. — 18 h. : Musique classique : Polo
naise brillante (.Wlenlawskl ) : Pavane 
pour une Infante défunte (Ravel ; Me
nuet de la fantaisie (Schubert) ; Mas
ques et bergamasques (Gabriel Fauré) ; 
Catalans : Murclenne (Ntn) ; La belle 
meunière (Schubert) . — 18 h. 50 : Nou
velles régionales. — 19 h. : Concert. — 
20 h. : Informations. — 20 h. 5 : Varié
tés. — 21 h. : Concert avec le concours 
de la troupe David, qui présentera pour 
la première fols au micro : Fais ça pour 
Salomon. opérette en trois actes Ce Victor 
David, livret de René Glrardeau. — 23 h. 
Vaudeville. — 23 h. 30 : Concert. 

LANGENBERQ (456 m. 9 ) . — 6 heures : 
Disques. — 6 h. 15 : Musique militaire. — 
7 h. 35 : Pour la femme. — 12 h. 16 : Mu
sique légère. — 13 h. 45 : La famille. — 
16 heures : Airs de carnaval. — 16 h. 45 
Lieder de E. Mattiesen. — 17 h. 25 : 
Récits. — 19 h. 10 : Stuttgart. — 20 h. : 
Soirée variée. — 21 heures : Informations. 
— 21 h. 20 : Un signe de danse. 

BRUXELLES (483 m. 8 ) . — 12 heures : 
Concert. — 12 h. 30 : Radio-orchestre. — 
13 heures : Journal parlé. — 13 h. 10 : 
Radio-orchestre. — 13 h. 30 : Concert. — 
17 heures : Matinée de danses. — 18 h. 
Concert. — 18 h. 15 : Causerie. — 18 h. 30 
Musique wallonne. — 19 h. 30 : Journal 
parlé. — 20 heures : Groupe mandollnlste 
de Bruxelles. — 20 h. 30 : Radio-orchestre. 
— 21 h. 10 : Radio-orchestre. — 22 h. : 
Journal parlé. — 22 h . 10 : Soirée de 
danses. 

DAVENTRY NATIONAL (1.500 m.) r-
10 h. 30 : Météo et navigation. — 10 h. 45 
Causerie. — 11 heures : Disques.— 11 h.30 
Pour les écoles. — i l h. 45 : Concert de 
musique d'orgue de cinéma. — 12 h. 20 ; 
Concert orchestral. — 13 h. 80 : Récital 
d'orgue. — 14 h. 6 : Pour les écoles. — 
14 h. 60 : Causerie. — 15 h. 15 : Concert 
symphonlque. — 16 h. 46 : Concert Ins
trumental (qu inte t te ) . — 17 h. 15 : Con
cert Instrumental (septuor) . — 19 h. 40 
Concert. — 20 h. 15 : Causerie musicale. 
— 20 h. 30 : Concert symphonlque. — 
22 h. 60 : Musique de danse. — 23 heures 
Concert. 

RADIO-LUXEMBOURG (1.304 m. ) . 
7 h. 45 : Concert. — 8 heures : Informa
tions. Concert. — 12 heures : Concert. — 
13 h. 6 : Concert. — 13 h. 16 : Informa
tions. — 18 h. 30 : Musique légère e t de 
danse. — 19 h. 30 : Courses hippiques 
françaises. 

Soirée luxembourgeoise (Fête nationale 
luxembourgeoise). — 19 h. 40 : La demi-
heure de l'art a l'école. — 20 h. 40 : Con
cert luxembourgeois. — 21 h. 40 : Concert 
de gala. — 22 h. 26 : Musique de chambre. 
— 22 h. 45 : Musique de danse. 

SUR LE SEUIL DE «SA» PORTE!... 

Brin de causette avec André Leleu 
DU S. C. FIVOIS 

F O O T B A L L 

— « Vous avec l'air soucieux, exce l lent 
a m i ?... Vous qui ê t e s c o n s t a m m e n t d a n s 
une atmosphère Joyeuse, ...presque ci
néaste , ...et presque danseur mondain , ça 
m e surprend ?... Qu'y a-t-11 qui puisse 
vous contrarier d e telle façon ?... 

— < R i e n de grave, rassurez-vous !... 
U n brave camarade v ient d e m e mettre 
sous les yeux la coupure d'un journal 
régional où u n c h a r m a n t — o h ! m a i s 
o n n e peut p lus c h a r m a n t — supporter 
d u Sporting-Club Fivois, l'f oiseau rare » 

LE R. C. DE ROUBAIX 
C0NTINUERA-T-1L 
LE CHAMPIONNAT 

PROFESSIONNEL ?... 
La quest ion s e pose depu i s que l 'on 

sa i t que le comi té directeur du R. C. R. 
l'a ag i tée a u cours do sa réunion d e 
lundi dernier. 

U n tableau sombre fut brossé par le 
trésorier e t c'est a ins i que le 6 lévrier 
une assemblée généra le extraordinaire 
d u club doyen décidera de l'avenir de la 
sect ion professionnelle . 

Jusqu'à d i m a n c h e dernier o n espéra i t 
que la s i tuat ion ne s'eggra vernit pas 
outre mesure, o n espérait , e n effet , sur 
la cont inuat ion de la belle t e n u e d e s 
Roubaisien.*, d a n s le c h a m p i o n n a t < pro » 
interrégional. N'oublions pas . qu'en f in 
d'année 1934 et début d e 1935. le t R a -
d n g » recueill it de nombreux lauriers 
qui la issèrent entrevoir la possibi l i té 
d'une access ion e n « divis ion nat iona le » 
pour la sa i son prochaine. 

Malheureusement u n échec subi d e v a n t 
Sa int -Servan d i m a n c h e dernier a a s s o m 
bri fortement l'horizon e t e n t a m é l'es
poir d'une aide f inancière que les diri
g e a n t s d u R. C. R. sol l icitèrent d e leurs 
sympath i sant s par lettre le 15 janv ier 
courant. 

I l e s t probable que les concours e s -
D i e u m e garde d'avoir eu une inten-1 comptes ne répondront p o i n t d e c e fa i t 
t i on mauvaise , j'ai arrêté le ballon des | aux besoins urgents du pu i s sant groupe

m e n t qui fut une des plus belles g loires 
d u Nord-Sportif, e t que ce t t e a s s e m b l é e 
générale extraordinaire prévue d a n s l e 
début du moi s prochain sera m i s e e n 
face d'une s i tuat ion pour le m o i n s 
branlante. 

A titre d' information, s a n s plus, n o u s 
avons essayé d'obtenir quelques préci
s ions de s personnal i tés qui prés ident 
actuel lement aux des t inées des < bleu-
ciel e t noir ». Ce ne fut p a s s a n s pe ine 
que nous avons pu savoir que, coûté que 
coûte, le R a c i n g ferait h o n n e u r à s e s 
e n g a g e m e n t s jusqu'en Juin prochain. 
Quant à l'avenir... l 'assemblée généra le 
décidera. 

l ' identité d u part isan fivois qui se permit 
de te l les déclarations. 

» n parait , d'après ce tact ic ien qui fut 
sûrement cape c o m m e international , que 
je fus f ranchement mauva i s à Stras
bourg. Je ne sais si l es connaisseurs e n 
football apprécient la diff iculté pour 
un ailler de réceptionner u n ballon 
quand le sol e s t gelé. C'était le cas di
m a n c h e . Nous recevons le plus souvent 
l e s balles sur ouverture de l'avant-centre 
o u sur passe e n profondeur de l't în-
side » d'où shoot assez violent, vitesse 
assez prononcée de la c sphère » par 
terrain normal , décuplée sur u n sol dur 
c o m m e roc. A u surplus, le blocage n'est 
guère facil ité, l es moindres aspérités im
pr iment d e nombreux faux bonds... e t 
c o m m e l'allier se trouve près de la tou
che, le ballon s o r t beaucoup p lus aisé
ment . 

x T e c h n i q u e m e n t pariant, voilà pour
quoi je ne fus p a s moi-même. 

» I l m'est reproché éga lement d'avoir 
bloqué des deux m a i n s à cinq mètres du 
gardien strasbourgeois, g â c h a n t ainsi 
u n bel effort de m e s co-équipiers. Que 

André LELEU 
ailier droit remplaçant du team-fanion 

du S . C F . 

LES DROITS DES ADHÉRENTS 
AU GROUPEMENT DES 

INDUSTRIELS SINISTRÉS 
SERONT SAUVEGARDÉS 

A la Commiss ion des Rég lons libérées, 
le président, M. D E S R O T O U R S , a rendu 
compte qu'à la sui te de s d é m a r c h e s 
fa i tes auprès d u minis tre d e s F i n a n c e s , 
il a obtenu de M. Germain-Mart in 
l 'assurance que les droits de s adhérent s 
au groupement des industrie ls s inistrés 
seraient intégra lement sauvegardés e t 
que, grâce à la const i tut ion d'un fonds 
de garant ies , ceux-ci obt iendraient le 
pa i ement des s o m m e s qui leur sont d u c s 
dans u n délai assez rapproché. 

L a Commiss ion a m a n d a t é son bureau 
pour s e rendre auprès d u min i s t re d e s 
Finances , e n vue d e l 'entretenir de 
l'attribution aux collectivités des réglons 

dévastées pour travaux d'intérêt géné
ral des indemni té s de d o m m a g e s d e 
guerre qui n'ont pas fa i t l'objet d e rem
ploi e t qui o n t d û être versées à u n 
tonds spécial. 

qui f i t le déplacement , parait-il . de 
Strasbourg avec le t e a m - f a n i o n d u 
S.C.F., se prête à de s considérat ions sur 
m o n compte qui m e chagr inent quelque 
peu !... » 

U n m o m e n t de si lence, puis l'ailler 
droit r emplaçant de Libérati, André Le
leu, le fils d u sympath ique directeur des 
sa l les d e spec tac les f ivoises é m i n e m m e n t 
connues , c o n t i n u a : 

— « Ce n'est p a s encore la crit ique 
e l le -même qui m e tourmente ; je sais 
par fa i t ement bien e t comprends d e mê
m e qu'un joueur de .football o u tout 
individu qui accepte de se produire e n 
public, souscrit aux a v a n t a g e s e t incon
vén ient s résu l tant de ce t te production. 
Ce qu'il m'est difficile d'« encaisser ». 
c'est l a m a n i è r e e t le terrain sur lequel 
on place cet te critique. 

» J'ai lu e n vitesse le passage qui m e 
concernait , et n'ai rien remarqué sur ' la m i e n n e 

d e u x m a i n s après être persuadé que 
le referee m'eut sifflé hors-Jeu. 

» T o u t cela m e laisse Indifférent mai
gre t o u t Où Je suis le plus peiné, c'est 
quand je s ens que ces crit iques t entent 
d'élever l'un contre l'autre deux excel
l e n t s camarades : Ernest Libérati e t 
moi -même. Croyez-moi, Je n'ai aucune 
prétent ion e t ne désire a u c u n e m e n t sup
planter le t i tulaire d u poste d'ailier 
droit d a n s le t eam-fanion des t Diables 
B l e u s >. Je suis , a u contraire, u n admi
rateur de l ' international français e t ne 
déda igne j a m a i s ses conseils. Je vous 
le répète, c'est cela qui m e chagrine, 
quant a u reste m a foi, peu m'importe !.. 

» J'ai, e n tout cas , la sensible satis
fact ion d'être € 100 % Fivois » e t de 
servir l e « Sport ing » depuis d ix a n s 
c o m m e a m a t e u r !... 

» Mon seul désir serai t de connaître 
depuis combien d 'années le c critique-
a n o n y m e » fréquente les s tades , s'il a 
dé jà pratiqué le sport, le football e n 
particulier. 

» En marge de la balle ronde. Je m e 
suis a d o n n é à l 'athlétisme, je m'y suis 
fa i t une pet i te p lace e n m'attr ibuant le 
titre de c h a m p i o n d u Nord d u saut e n 
longueur e t e n m e d é f e n d a n t convena
b lement d a n s le c e n t mètres . S i l'inté
ressé peut dire mieux . J'en serai le pre
mier ravi. » 

— « T e n fais pas !... déc lara Aoued. 
qui vena i t d'arriver. 

Le jeune André ne l'avait po int re
marqué. 

— « L'Afrique vous parle !... lui dis-je. 
— Ce f i lm e s t déjà passé chez nous ! 

... Ah . pardon, ce brave Mef lah !... 
— U n e première s'il vous pla î t ! 
— Excusez - moi, l es c l i en t s m'atten

dent.. . e t je n e puis m e « payer leur 
tê te » c o m m e l 'anonyme s'est » payé » 

C A T C H A S C A T C U C A N 

DIMANCHE, A VALENCIENNES 
RIG0UL0T RENCONTRERA 

L'ITALIEN ARPIN0 
D i m a n c h e prochain. l 'Hippodrome de 

Valenc iennes verra se produire les meil
leurs catcheurs français e t européens. 

Charles Rigoulot , c h a m p i o n d u m o n d e 
de force e t qui s 'achemine , l en tement 
m a i s s û r e m e n t vers l e t i t r e mondia l e n 
c Catch », se produira devant l 'Italien 
Arpino, le bri l lant vainqueur d u fameux 
cosaque Kir i lenk» 

Arpino Umberto est n é e n I ta l ie e n 
1903. Il c o m m e n ç a à lutter e n amateur 
dès 18 a n s et 11 fit le tour d'Ital ie e n 
vainqueur. 

Après quatre a n s d'amateurisme, sa 
convict ion s u f f i s a m m e n t établie , il passa 
professionnel . Il gr impa d è s lors rapi
d e m e n t en réputat ion d a n s son pays et , 
e n 1927, il entrepri t de s tournées à 
l 'étranger. 

L'Amérique l'attirait, e t 11 s'embarqua, 
h a n t é par la réputat ion que se sont 
tai l lés quelques-uns de se s compatriotes . 

Ceci se passa i t e n 1932. I l s e fait de 
sui te remarquer par sa vi tesse prodi
gieuse e t sa combat iv i té particulière. 
Après avoir g lané d' innombrables succès 
sur des r ings de m o y e n n e importance , il 
se produit a u Madison Square Garden 
de New-York, qui est le t emple le olus 
Important de s Etat s -Unis e n sport, et ou 
n e sont accuei l l is que les h o m m e s de 
valeur certaine. 

Il rencontre le cosaque Kiri lenko, alora 
Imbattable, et le tombe après un m a t c h 
héroïque. Il réalise le m a t c h nul e n face 
d u f a m e u x lut teur J e a n Jelesniak, e t c e s 
deux combats le consacrent définit i 
vement . 

Malheureusement , Arpino dut repren
dre le c h e m i n de l'Italie, s o n séjour 
é t a n t arrivé à expirat ion. 

L'Ital ien sera u n rude adversaire pour 

HIPPISME 

A VALENCIENNES, LE 43* R. I. 
BAT LE 30° CHASSEURS A PIED 

PAR 5 BUTS A 2 
Hier, sur le terrain du stade Nungesser 

à Valenciennes , les footballers d u 43* R.I. 
rencontrèrent ceux du 30* Chasseurs à 
pied, e n un m a t c h c o m p t a n t pour le 
c h a m p i o n n a t de France mil i taire. Con
f irmant leur précédent s u c c è s obtenu à 
Reims, les fantass ins lillois remportèrent 
une victoire qui se solda par u n score 
de 5 buts contre 2. 

LES COURSES D'HIER... 
...A NICE... 

PREMIERE COURSE 
1 Alpha (Galaurchi) 35.50 12.50 
2 Pomarès (M. Brunet) 14.50 
3 Anlsette (E. Taddei) 9.50 

Pas couru : Torello, Gold Rush. Préten
tieux, Fortunatus, Reine de Plé, Priorinette 

DEUXIEME COURSE 
1. Lord Murray (J. Lachaud ] . . . : 36.50 18.50 
2. Queen's Secret (M. Mathet). . 27.50 

Pas couru: Trleste II. o>ambra. Cadlcbon, 
Pont d'Alma Algue Blanche. 

TROISIEME COURSE 
1 Prédicateur (R. Bâtes) S.50 e.50 
2. Mon Jubilé (J. Menichetti).. 19.00 

Pas couru : Zénoble. Gérard. Jocrisse, San 
Marco, jackle. 

QUATRIEME COURSE 
1. Tournesol (R. Tremeau) 14,00 9.00 
2. Mérimée (H. Brierre) 15.00 

Non placés : Mantelme. Diamond Cross. 
El Demonio. Fumisterie. 

CINQUIEME COURSE 
1. Reine de Plé (J. Menichetti).. 73.00 17.00 
2 Améthyste (R Baeniard) 0.50 
3 Eadgyth (R. Bâtes) is.50 

Pas couru : Folkestone, Semblancay, Aviso, 
Water Legend. Alpha. Anisette. Amirauté. 

...ET A PAU 
PREMIERE COURSE (3 partants) 

t. Pesaro (M. Dallery) Gagn. 10.00 
DEUXIEME COURSE (9 partants) 

1. Agent Secret (A. Neel) 20,00 7.00 
2. Le Florentin iBqnaventure).. 8.50 
3 DJesaïr (S. Rocbet) 12.00 

TROISIEME COURSE (5 partants) 
1. Louis d'Or II (Bonaventure). 74.00 17.00 
2. Très Sport (G. Brillet) 17iC 

QUATRIEME COURSE (5 partants) 
1. Badeh (R. Le Fur) 10.00 7.00 
2 Le Conscrit (A. Neel) 11,00 
naî t et emplo ie les f icel les d u catch , et 
le França i s sera soumis à une épreuve 
difficile. Rappe lons que Arpino v ient de 
battre Cadine . 

Ce magni f ique combat sera encadré 
Rigoulot. Mieux que c e dernier, il con- par quatre autres batailles. 

B O X E 

DE NOMBREUSES 
PERSONNALITÉS ASSISTERONT 

DIMANCHE AU FAMEUX MATCH 
GYDÉ - HUGUENIN 

C'est devant u n e af f luence énorme 
que se déroulera, d imanche , dè s 4 h. 15. 
au Pa la i s des Sports de la Foire Com
merciale de Lille, le c h a m p i o n n a t de 
F r a n c e et d'Europe Gydé-Huguenin , qui 
susc i te d a n s toute la F r a n c e un très 
gros lrrtérét. T w -*" 

M. R o g e r 43a1engTo. député -maire n i e 
Lille, présidera cet te solennité , qui à ùeu 
au profit des chômeurs . 

M. Paul Rousseau, prés ident de la 
Fédérat ion Française de Boxe , ass istera 
lui aussi , e n personne, à ce grand m a t c h , 
ainsi que la majeure partie des membres 
d u Consei l de l 'International Box ing 
Union et de la F. F. B. D e nombreuses 
personnal i tés d u Nord e t d u Pas-de-
Calais o n t éga lement retenu leurs fau
teuils , et tout fa i t prévoir que j a m a i s un 
gala de boxe n aura eu, d a n s le Nord, 
un parterre aussi brillant. Inut i le de 
dire que toute la presse a, de s o n côté , 
dé légué les plus réputés d e se s rédac
teurs sportifs. 

Le m o m e n t n'est p a s encore v e n u 
d'établir un pronostic pour le choc 
Huguenin-Gydé ; nous y reviendrons. 

E n a t t e n d a n t le championnat de 
France e t d'Europe, les specta teurs ver
ront se disputer cinq autres grands 
combats : la f inale de la Ce inture des 
Flandres , poids légers, entre Cami l le 
D e s m e t e t le Roubais ien Desnoulet , qui 
v ient de battre, à Paris, S i m e n d e e t 
Paderni . Les é l iminatoires de la Cein
ture des F landres poids coqs : Chalange 
contre Gauwlos ; Barras contre GU-
bert-II ; Fi lhol contre Warzeka e t Fa -
m e c h o n contre P i t D a m . 

Il y a donc à l 'affiche d ix h o m m e s de 
première série ! 

U n e foule considérable v a e n v a h i r le 
Pala is de s Sports de Lille, pour ass i s ter 
au choc é m o u v a n t : Gyde-Huguenin. Que 
les sportifs qui veulent être cer ta ins de 
voir ce t te rencontre sensat ionneUe 
s'assurent leurs places e n location, car 
une surprise désagréable peut fort bien 
les at tendre . 

La locat ion fonct ionne à l i l l e , a u 
« Lutterbach », 10, rue Faldherbe, et à 
< L'Etoile d'Or », place de la Gare ; a 
Roubaix, « A la Rotonde », boulevard 
Gambet ta . et à Tourcoing : Brasserie de 
Mons-en-Barœul . 34 e t 25, Grand Place. 

Le prix des places est le su ivant : 
trois ièmes, 8 fr. ; secondes . 16 fr. : prel 
mières . 25 fr. ; rings, 40 fr. (trois pre
miers rangs : 60 francs) . 

FEUILLETON DU 24 JANVIER. 

ŒNSORCUEUSE 

C%>au*ice enbauer 

— Voua devez donc avoir recours, 
c o m m e je vous l'avais dit l'autre Jour, 
à d e faux passeports . D a n s la bouche 
d'un sous-chef de la Sûreté, le conseil 
a u n e certaine Saveur, J'en conviens. 
quoique nous-mêmes , policiers, e n cer
ta ine* circonstances. . . 

Claude e t Sonia esquissèrent un sou
rire. 

— Osa faux passeports , avec tous les 
t imbres voulus et parfai tement Imi
té*, vous seront délivrés, m o y e n n a n t 
f inance, naturel lement , par un bureau 
/ . ] f T^.«nn d o n t nous conna i s sons par
fa i t ement le secrétaire, mai s point le 
s iège . Nous savons s implement que c e 
genre d'affaires se traite avec un nom
m é Narokesly. entre minui t e t deux 
heures d u mat in , à la brasserie d e 
l 'Univers. boulevard Montparnasse . 
Jusqu'ici, nous n'avons pas eu la né-
osss l té d'approfondir, mai s nous ne 
perdons pas d e vue le personnage que 
n o u s m é n a g e o n s en raison d es servi
c e s sérieux qu'il nous a souvent ren
dus. Voua demanderez au gérant de 

l 'établissement de vous Indiquer c e M 
Narokesly e t il vous montrera Immé
diatement , ass is à une table, un gros 
blond, souvent e n ga lante compagnie , 
dont le ventre vous paraîtra e n rap
port avec le nombre de soucoupes pla
cées e n face d e lui. Mlle Tarkowa 
n'aura qu'à lui dire e n russe que vous 
désireriez avoir avec lui un entret ien 
particulier et 11 comprendra aussitôt . . . 
m a i s n'en laissera rien voir, car c'est 
un mal in I 

Sonia demanda : 

— Je pourrai avoir conf iance e n lui ? 
— Confiance, oui... oui U m e parait 

un Blanc-Russe sincère... quoique... En
fin, ne lui indiquez que l ' indispensa
ble pour l 'établ issement d e vos passe
ports e t par prudence, é ludez toute 
quest ion directe concernant votre ex
pédition. 

Le policier soul igna : 
— Vous ne serez Jamais trop mé

fiants. Ce sera m o n consei l l inal , à 
cause du ci toyen Boutovl tch dont les 
agent s son t peut-être p lus ca lmes de

puis l 'a t tentat qui a faill i vous coûter 
la vie, mons ieur de Saulnière ; m a i s 
cer ta inement tout ce m o n d e que nous 
survei l lons ne dort que d'un œi l . 

Claude et Son ia remercièrent avec 
reconnaissance e t promirent de suivre 
à la lettre toutes ces indicat ions. 

— Je ne vous d e m a n d e pas de m en
voyer de là-bas de s cartes postales , 
p la i santa M. Richard e n l e s recondui
sant , mai s je serai heureux de vous re
voir à votre retour après votre succès 
dont Je ne veux pas douter. 

Dehors, les deux j e u n e s gens durent 
se séparer t o u t e n se d o n n a n t rendez-
vous pour le soir. 

Ils ava ient l'un e t l'autre de s courses 
urgentes . 

T a n d i s que S o n i a allait prévenir son 
directeur de s o n absence dont el le ne 
pouvait prévoir la durée. Claude, qui 
aurait dû se rendre auprès de son père 
qui l 'attendait , ne se sent i t p a s le cou
rage d'affronter sa colère e t préféra 
lui écrire une lettre assez vague d a n s 
laquelle il la issait pressentir s o n revi
rement. 

Ensuite , il s'occupa d e son congé de 
convalescence . 

Le médecin-major , qu'il eut la c h a n c e 
de rencontrer, n e fit aucune diff iculté 
pour lui accorder les trente Jours qu'il 
désirait après une tel le commot ion . 

Pour l 'avion qu'il Jugeait indispensa
ble à la réuss i te de s o n hasardeuse ex
pédition, ce fut avec une certaine ap
préhension qu'il a l la trouver l ' ingénieur 
e n chef avec qui, pourtant . 11 é ta i t 
d a n s les mei l leurs termes . 

Celui-ci écouta se requête avec la plus 
grande at tent ion et M f i t remarquer 
aussitôt les dangers auxquels 11 s ex 
posait st. en Russ ie , s a véritable iden
t i t é é ta i t découverte» Mais quand M eu t 

lu d a n s l e s yeux d u valeureux pi lote 
une t enace déterminat ion , il voulut 
avoir le beau ges te s a n s s a n s autre 
phrase inuti le : 

— Mon cher de Saulnière , lui dit-il. 
Je vous comprends e t votre audace 
m'a toujours plu I Vous prendrez le 
« J.-190 » qui m e parait tout Indiqué. 
Vous le connaissez , c'est une bête de 
race qui fera bonne impress ion e n 
U. R. S. S. Et, c o m m e ce t te bonne Im
press ion pourrait contribuer à n o u s 
avoir une commande , sait-on Jamais ! 
Les frais d'essence seront p a s s é s sur 
n o s l ivres au t i tre publicité. Ça vous 
v a ? 

D e v a n t c e cadeau princier qui solu
t ionna i t un des cô tés f inanciers de s a 
tentat ive , le jeune officier promit Joyeu
s e m e n t de faire de la réclame auprès 
de ses camarades russes et polonais . 

Déc idément , l 'horizon s'éclaircissait, 
il ne restai t plus que l a quest ion d e 
passeports, la plus dél icate, c o m m e avai t 
dit M. Richard. 

A neuf heures d u soir. U a l la pren
dre Sonia , rue Decamps . 

Il ne vit pas le comte Molesky . qui 
s'était couché. 

La jolie Russe conf ia tout bas à 
Claude : 

— n m e boude depuis qu'il sa i t que 
Je vous accompagne , e t à vous il vous 
en veut c o m m e si vous m'enleviez de 
force. 

— J'en su i s désole . 

— Ne vous tourmentez pas ; s i nous 
réussissions, il reconnaîtra que nous 
avons travail lé pour son bien-être, lui 
autrefois si riche e t si puissant ! 

Afin de -passer le t emps , ils allèrent 
écouter une pièce de théâ tre sur les 

1 boulevards, puis , vers minu i t e t demi . 

se rendirent boulevard Montparnasse , 
à la Brasserie de l 'Univers. 

— M. Narokesly ? d e m a n d a Claude 
a u gérant qui, a u mi l ieu d e la sal le , 
lançai t s e s ordres d a n s la fumée. 

— Il v ient d'arriver. Tenez, le voici 
à ce t te table d u fond, c'est c e gros e n 
gris qui serre la m a i n d'un ami . tout 
e n c a u s a n t a u garçon. 

Entre les tables o n s'écrasait pour 
passer. 

Brasserie de 1 Univers , ce t te sa l le im
m e n s e é ta i t bien n o m m é e . D a n s ce t t e 
foule cosmopol i te où fusa ient toutes 
les langues , tableau unique où des bru
n e s aux yeux noirs e t a u front pâle 
côtoyaient d e l a n g u i s s a n t e s blondes aux 
yeux bleus, à la peau chi f fonnée , où la 
toi lette outrageusement décol letée et 
transparente c o m m e un défi, frôlait la 
s imple robe noire de l 'étudiante e n bé
ret, où de Jeunes gens , tê te nue, rou
get, bruns, jaunes ou v isage pâle se 
mêla ient à de s h o m m e s c h a u v e s ou hir
s u te s d'une mise so ignée ou négl igée , 
d a n s ce t te foule où on apercevait , par-
ci par-là, c o m m e égaré, un couple fran
çais , Claude et Son ia eurent bien d u 
m a l à se rapprocher de l 'homme qui 
les intéressait . 

Narokesly é ta i t le type d u bon vt-
vant é tranger qui, dégoûté de s o n pays, 
a fait , n o n p a s de la France , mai s de 
Paris, sa deux ième patrie ; le type du 
joyeux garçon qui, approchant de la 
c inquantaine , m e t un point d'amour-
propre à s'entourer de Jolies f e m m e s 
alors qu'en réal ité il abandonne tout 
douce t t ement Cupldon pour Bacchus . 

Se s cheveux blonds, partagés par 
une raie qui devenai t Imaginaire, s e s 
bons yeux bleus si trompeurs, sa bou
c h e sensuel le au sourire doré, si ac
cuei l lant , s o n double m e n t o n qui s'ac

cordait s i bien avec s o n ventre confor
table, s a cravate piquée d'une perle 
d'un gris argenté , s o n é légant ves ton 
très c lair qui lui d o n n a i t un air de Jeu
nesse ; tous ces dé ta i l s formaient u n 
garçon très sympath ique et m ê m e très 
populaire parmi les réfugiés de s o n 
pays . 

Après avoir é té jusqu'en 1917 un élé
g a n t colonel de l 'armée russe, fortuné 
et bien e n cour, 11 avait su, quand 
avait éc la té le grand drame, quitter à 
t e m p s s a patrie et emporter un sérieux 
viatique e n bijoux e t numéraire . 

Et, tout d e suite , à Paris , il s'était 
s igna lé c o m m e un sombre conspirateur, 
un e n n e m i irréductible d u nouveau ré
gime, u n farouche vengeur d u tsar. 
D a n s les cafés , l e s clubs, d a n s certai
nes réunions secrètes, ses paroles en
flammées, où n'étaient pas rares les 
m o t s bombe, poignard et poison, lui 
ava ient fa i t une réputat ion de monar
ch i s te à tous crins . 

Pourtant , il n'aurait pas fal lu lui de
m a n d e r de lancer la bombe, d e verser 
le poison o u d e donner le coup de poi
gnard, il aurait regardé avec mépris 
l 'homme assez sot pour le croire capa
ble d'une pareil le besogne. Conspira
teur, Inspirateur, m a i s pas ac teur . . U 
n'était tout de m ê m e qu'un comédien, 
car il savai t très bien que le rég ime 
tsariste éta i t t erminé pour son pays. 

P e n d a n t une dizaine d'années il fut 
a ins i -onspirateur de profess ion e t sut 
tirer habi lement les marrons d u feu, 
tout en rendant service à s e s compa
triotes 

Quand la source occulte de s e pro
fits parut se tarir, il fonda ce t te offi
c ine de faux passeports . Mais là en
core U n e fu t que l'inspirateur. S'il fut 
l e d i spensateur d a c e s précieux pnrUrrs. 

c e ne fut pas lui qui les fabriqua. I l n e 
faisait que rendre service et , e n c a s 
d'ennuis . 11 n'était pour rien d a n s ce 
travail frauduleux. 

Lorsque S o n i a put enf in approcher 
de sa table. Narokesly la reconnut et 
voyant qu'elle al la i t lui adresser l a pa
role, s'écria, lyrique : 

— Je ne m e trompe pas , c'est n o t r e 
ravissante cantatr ice nat iona le , notre 
Tarkowa, d o n t la voix dé l ic ieuse n o u s 
fait rêver au pays nata l ! 

En e n t e n d a n t ce n o m de Tarkowa, le 
c o m p a g n o n du révolut ionnaire e n robe 
de chambre dressa la t ê t e ; c'était le 
colonel Yermilov, le traître propriétaire 
de la s inistre vil la de G a r g a n où avai t 
é té fabriquée la poupée Infernale d e 
Boutovl tch . 

I l sa lua tandis que Narokesly eff leu
rait g a l a m m e n t de se s lèvres U m a i n 
f ine de Sonia . 

~ Mon c o m p a g n o n e t mol, d i t la fille 
d u comte Mblesky e n dés ignant Claude 
e n civil, n o u s désirerions avoir avec 
vous u n entre t i en particulier. 

— R i e n de p lus fac i le ! 
Et, s a d r e s s a n t auss i bien à Claude. 

Narokesly proposa : 
— Vous m e permettez de vous offrir 

une c o n s o m m a t i o n ? 
— Oh ! non , p a s ici, nous n e ser ions 

p a s à l'aise pour causer ! 
— Vous avez raison, mademoise l l e 

Tarkowa, acquiesça le maî tre conspira
teur a v e c b o n n e humeur , o n es t vrai-
m e n t les u n s sur les autres d a n s ce t t e 
brasserie ! 

S e tournant vers le co lone l Yermi lov 
avec une désinvolture oui d é n o t a i t u n 
certa in mépris : 

— Vous m'excuserez, m o n cher, Je m a 
laisse enlever. Vous réglerez * 


